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La médaille de la ville à Cécile Cocherel 

Cécile Delos, épouse Cocherel, est née au Vieux-Soldat, à Sainte-Marguerite, le 4 mars 1937. Elle 

vient d’avoir 80 ans. Connue et appréciée de tous pour « son envie d’être utile, de servir, de rendre 

service », elle a reçu samedi matin la médaille de la ville des mains de Rose-Marie Hallynck. 

 

Un moment d'émotion pour Cécile, discrète et modeste : la remise de la médaille de la ville. 

Cécile est la deuxième d’une fratrie de six enfants, trois filles et trois garçons. À 22 ans, elle se 

marie avec Claude Cocherel, serrurier quesnoysien. En 1960, le couple ouvre un commerce rue 

Koenig, une quincaillerie serrurerie, «  une boutique utile, qui dépanne, qui répare, où l’on trouve 

de tout  », précise la maire dans son discours. C’est ainsi que Cécile se fait connaître des habitants 

car, non seulement elle a le sens du commerce, mais elle aime sa clientèle qu’elle reçoit toujours 

avec un petit mot gentil et un grand sourire. En 1972, le couple s’installe rue Belle-Croix dans un 

beau magasin. La dame, dynamique ne s’arrête pas là. En 1990, d’autres commerçants, elle crée 

l’association ECA dont elle devient présidente jusqu’à sa retraite en 1997. En 2001, elle rejoint le 

conseil municipal et siège dans différents conseils d’administration, au CCAS, au Soleil bleu, aux 

Lys blancs. Elle s’implique aussi dans diverses associations souvent comme trésorière ou pour le 

contrôle des comptes (amicale des donneurs de sang, Crédit mutuel, section gym douce de 

l’OMACL, Quesnoy et son histoire, L’Outil en Main). 

« Lorsque j’ai pris ma retraite, j’avais une hantise, celle de m’ennuyer et de ne plus voir personne. 

Ce n’est pas le cas. »  

Cécile Cocherel reste la même. On ne la voit pas vieillir. Elle avoue pourtant : «  Lorsque j’ai pris 

ma retraite, j’avais une hantise, celle de m’ennuyer et de ne plus voir personne. Ce n’est pas le 

cas.  » On comprend pourquoi. Entourée de ses trois filles, Marie-Christine, Nathalie et Sylvie, 

ainsi que de ses cinq petits-enfants, Alexia, Lucie, Helline, Thomas et Théo, elle est «  un pilier de 

la vie locale, une partenaire, une amie, une collègue  » qui n’a qu’un regret : «  Le commerce 

local est fort impacté. C’est bien dommage car c’est une partie de la vie de la commune  », se 

désole-t-elle. Cécile Cocherel, une battante qui a du tempérament. 

 


